
La Grand-Mère et l’Exhibitionniste ​
(Fable de Godefroy Le Grivois)  

 

Une Grand-Mère, assise sur un banc, ​
Retirait de son sac de quoi casser la croûte. ​

Un homme, avec des yeux gourmands ​
Et un imperméable, alors, vint de la route. ​
Il se mit face à elle et ne dit pas un mot : ​

« Oui, c’est à quel sujet ? avez-vous un problème ? ​
Lui demanda-t-elle, n’avez-vous pas trop chaud ​

Dans cet accoutrement ? vous êtes un peu blême… » ​
Puis soudain l’homme ouvrit son long manteau ​

Avec un sourire faussement débonnaire : ​
« Pas besoin de parler du Loup ​

Pour, de la queue, en voir le bout ! ​
Clama le malotru, mimant l’hélicoptère ; ​

- Rangez-moi donc cela, repartit la Grand-Mère, ​
Vous allez attraper un rhume de cerveau ! ​

Vous n’avez rien de mieux que ce maigre asticot ​
A présenter ? En voilà des manières ! » ​

L’Exhibitionniste en resta stupéfait : ​
Il n’imaginait pas créer si peu d’effet. ​
« Mon pauvre ami, quelle tristesse ; ​

Je n’ai vu si petit même dans ma jeunesse ! ​
Ce doit être d’une fragilité… » ​

La Dame ainsi se saisit de sa canne ​
Qui s’écrasa avec brutalité ​
Sur le préféré des organes ​

Du jeune homme, dans un craquement sourd ​
Doublé d’un cri digne de la Castafiore. ​



Puis la personne âgée s’en alla d’un pas gourd ​
Tandis que l’homme, au sol, se lamentait encore. ​

Ne surestimez pas vos virils attributs : ​
Un coup dans les parties, et hop, c’est la civière ! ​

Si une Grand-Mère est Grand-Mère, ​
C’est qu’elle a déjà vu d’autres hommes tout nus. ​

​
 


